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OBSERVATIONS SAISONNIERES SUR LE RÉGIME THERMIQUE
DES EAUX MARINES SUR LE PLATEAU CONTINENTAL
ROUMAIN DE LA MER NOIRE

Ch. Çerpownu et Ion Nae
lastitut Koun&la de Eecherches Marinea - Ooastanta

ABSÎ'RAOIt

Th» payer preaea-tB thé resaltB of thé ol»Beryat^ona oa^
eeraîng'BUU-iae mter thermie regine, dnrlne 1971 .; 1974
in~the"area-ef thé Bonaalaa ooatineatal ahelf af
BlaA Sea. WithlB thie period a numbT of 5 ProfileB
haTe'bMB oarried ont ap to a distance of 6e-7e NK.

Les recherches-coaoemaat le régime therniqua das eaox
narJLnes sur le plateau coattaental rounain de la n»r lîoire ont
été effectuées, en général, jusqu'à ?o nillea narlas distaaoe de
la oôte, oa les profondeurs sont d'environ 5o mètres (i,§,5, ^,
i^ê). OB dispose ainsi de peu de données pour la couche ^5o-loo

îàtïee. îui ^sésente an intérêt tout à fait particulier dans le
cà»^ de'la ner-Noire, -en liaison avec rhivernage des poissons
d* tnportanoe .écononl.qae*

DaM ce travail on présente les resaltats des obsasva-
tions sur le regina therniîue, obtenas an oadre des recherches
d''oceaaographie-réeionale, effectuées saisoanièrenent^endan^lea
années 1971-197* -sar 5 profils éxécatéa -âasqu'à 6o-7.o nilles
nartos distaaoe de la côte. approxinatlvewat loo aeferes de
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Les-recherches ont été réalisées pendant les noJLs fé-
vrier-mars} naiî juillet - ao&t et oc'fcobre-aovenlîre. lies expédi-
tions ont doré environ 4-5 joars, à l'exception des caa ou les
conditions nétéorologiqaes ont déterniné l'interraption des tra-
vaux, -ce qui a JLnpliqué la reprise des recherchas à une date
ultérieure.

LB EB&D1B THBBMIQBB l'BRBAHT VEI7E8.

lies températures enregistrées au coars des qaatïe an -
nées d* obserTations netteat en relief des différeaoes lagportantee
entre la zone cS'tière (5 milles aariiis â.istaace de la oôte),-i»à
les valeurs daxis la couche 5-2o n baissent soas 1°C, et le large
du plateau continental (6o-?o milles -narins).oh daxis la nêne
coache les minima se Bain-tienaeat; aa-dessus de 60C, étant siipéri.-
sures aax aaxina sigaalees dans la eone li.t'borale (Talîleaal)*



Tablaatt l

Jil.aitea des valeurs de la tenpéaatcoe de l* eau narine
earagistréea pendant l'hiver au littoral ïounaJLn de la ner Noire

daiia les aaaéee 1971-1974-

Prof< «î Mm dl-stanca de la côte 6o-7o Bm distança de la oôte
- n - niniiaun naxLnan minlnBm naximan
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Les âoimées exposéeà àe'fetent aussi en relief 'que les
osciUations de la teenpérature sont; plus grandes dans la ssone
cfitière. ou l'aaplitade des .valeurs atteigûe 4,98° à lo n de pro-
foaâ.eur.

lie refroidissenent plus fort des eaux littorales est
très bien nie en relief par les profils reproduits dans la Fi.g'2
oà l* on remarque toutefois la position presque verticale des iso-
thèmes et le processus avança d'honogénéisation th.ermtque au
large de la aone éfeucLi.ée.

Les profils theraiques présentés ont âté choisis d'une
nsnièse qui noas pernette d'aiialyser les différences entre le
nord et le sud da plateau continental ainsi. que les changenents
qui se prodaiseat d'une aaaée à l'autre par rapport aux varia-
tions cUmatologiques îQi, au Uttoral rounain de la . mer Noire,
sont quelquefois i-nportante s, surtout pendant l'hiver. Ainsi, en
axialysaat les profils II et V, effectués pendant la même année
dans un intervalle de 5 jours seuleneat;, oa olîserve que dans le
nord du littoral les tempôra'bures oat été plas basses (Fig. 2 a
et b). C'est l'influeace deseaax du Danabè îui explique ces dif-
férences. Surtoat dans les hivers durs, conne a été le cas de
l»année 1972, les glaces apportées par les eaux fldvlales ont eu
un rôle important sur le refroidissement des eaux narines des
enboaohares du Danube.
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Jta aaa&ly ant les conditiona thaniqaea sor le mène pro-
£il(II)-eal972 et 1973 (avec un Mvr doux), on constate qae le
cefsoidiasenanl; des oauxaété , noins intense dans la deaxiène
axmée neatl. année (yig. 2 a-et e).

Pour avoir on» iaagB d'eiiaentol® .ar le» conditioiis
tlismiques de la aoa» étudiée, dana IM fie.3 .t 4 sont préaeatées
les cartes iaotheraes dresséea en baae de» valeura noyeiuîes cal-
calées pooa lea horlaons o, lo, 5o .fe 5o a* On conatate que dens
tous les eas U y a une tendance d* augnentation das valeiara ctu
nord vers le sud at de la côte vf le laree. Ii* orientation des
isothernesBB-SV prouve le déplaoaneat d»B eaux fluviales par les
courants narina sur cette directl. on.

LB EBaiUB ÏHBBttEQro J  Ifi .:

Au printeaç>s, étant donné l'échauffenen't de la coache
superficielle, les oacillatioaa de la tenpérature sont plus esva"
des» BUrtoat dans la zoa® côtière, oà l'ixiflueace de la terre esfe
plus grande at le phéaonène d* ttpwelliiig prodait qaelqaefois la
baisse des valeurs. Ainsi, l'anpli'tade des oscillations a. at-
teinte 15, 98°0 a l'horlzoa de 5 nètres, de 6, 60°0 à 2o, 58°0. Au
large du plateau continental, l* aaplltude maxime, trouvée daxis le
nêiae horizon, a été de 7, 60°0, de lo, 45°G à 18, o5°C (Tableau 2ï.

Tableaa 2

Liaites des valeurs de la tet^ératiuîe de l'eatt nariae
enregistrées pendant le priatenpa an lit-boral roumain

de la aej? Noire dans les années 1971-1974
aBBssssassaEsaaaaatBcaassansaaasaaasnaBSBsaKiaasanEtîcasaasacatssaa. acKss

Prof . 5_Ms ̂ .diBtaaee dé la côte 6o-7o Mm d.iatance de là-côte

- . - laininun aiaxS.non Bil.QiaBa naxLatUtt
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Par rapport a l* hiver g la ̂ enperafeiu?® de la couche
scperficielle o-5 a a été plaa élevée dans la aoae oôtiere et au
nord du littoral (Fi6*5-7)* l'inflaeace d» la terre et des eaax
du Daxuibe étant différante pendant le printenps.

Tout comme an hiver, on constate des différences impor-
tantes du réglae theraique des diverses années étudiées* Ainsi»
en 1972 l*échauffeaeat de la couche superficielle a été plus
prononcé que celui de 19?4, Par contre, daiis la couche profonde
les valeurs ont été plus petites (Pig»5 a et o), ce qui s*e»plique
par l'iiifluence de l* hiver dur de la preuièr» année nentlonnée.

Les car te s de la répartition horiaon'tale de la feempéra-
taxe nous montrent qu'à la surface les velewea baissent da nord
vers le sud et de la côte vers le larga* Aux autres horizons on
renarq. ae tme augnentation des .valeurs de la cîte vers le lare®»
les différences étant plus grandes à lo n (Pig.6,7).

LB EBSIMB IHBBMIQUB BN ISPB

Bn été, le tort écùauffanent de la couche superficielle
jusîa'à 26,70°C déterniae l*existence de grandes varl.atioxis ther-
niques surtoat dans la zone cîtièse ou l*anpli.tude des valeurs
atteigne 17, 55° à lo n, les extrênss aignalées étant 8,49° et
respect! veneat 26, o4.°C (Talsleau ?).

Tableau ï

Limites des valeurs de la ltenpérature de l* eau marine
enregistrées pendant l*été au littoral rounai n de la ner Noire

dans les années 1971-1974
saaaaaaaasassaassssasssaassssssssssssssss.s

6o-7o Mm dia'tance de la côte

maxi mua

5 Ma distajice ds la oô'fc®

nininun aiaxiinun
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18 .9^
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8;*?
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26; o4
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21; 25
19, o6
-8;81
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26, 00
24, 24
25,98
2b;81
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8*52
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8, 27

sssaassssi

17



/a
sa

50

Au

sa
60

70

60

SB
/Où

ff} û

/o

20

3ff

^.0

50
sa
7Û

eu

90

/Où

ff) ff

/û

M

30

^0

50

SU

7Û

Sff

sa
/û0

. 23. 40 sa
ff

5. SÛ
.

[<3) PPOFIt. Il fa. Vlt. 7S7S

8Û

se.70

S. /t

PROFl'i. \f 31. VII. IS7S

Su

/"\

S3

f
/1
e

M

4Û

sa Sff 70

60

S2.59

7. se

[0 PROFIL v s5. vf/. /s7^

J /O 20 50 40 su eo

Fig.8 - Profils thernigues pendant l* été

18

70



lies différences exisfeaafc eatï® la-sfcati. on située à 5

ailles aarias et celles de 6o-?o aillea iaarins sont; très grandes*

Dans le premier cas, les tenpé^aJbures niniaales baissent à 5 s't
lo nètres jusçiu'à 11,86° et 8,49°C par rapport à 21, 25° et res-
pectetvenent 19, 06 0.0a coiastate aussi que dans la zone littorale,
les oscillatioiis des valeurs arrivent jasqLU'à 17, 55 0 a lo mètres
tandis qu'au large dn plateau continental -a l*exception de la
ia?ofoadear de 2o netres " les varia'blons sont aoas 500. l'es ca-
ractéristiqaes eigiialées dans la aone c&tière s'expliquent par
l'iiifluence des courants aarine et sartout du phénomène d'upwel-
liiig qai. peiidaat l* été,produit la baisse considérable des valeurs
de la tenpérature.

Les grandes oacillatioas enregistrées à l'hori. zoa de
2o n au large de la zous, s'expliqaent par la position différente
de la tharmocline pendant l*été des diverses aimées étudiées,
position qai se attae environ la profondeïu- mentionnée.

Les profils themiqaes reproduits dans la fig.8 relè -
vent également pour l*été, certaines différences thermiques entre
l® nord ®-b l® sud. da littoral, ainsi que d'une année à l'autre.
Par exemple, au coars de la même année (1972) sur le profil II, la
teapératïu-a a été plus petite dans toate la section, par rapport
au profil V (Fig. 8 a at b). Bien sur que l'intervalle après
leqael a été exécuté le profil V (15 jours) a en une certaine
inflnence, nais les différences sont trop grandes potir être at-
tribaées à ce fait» De toute façon, la couche profonde a'a pas
pu être iiifluencôe»

Bn ce qui concerne les conditions thermiques de la même
aone d'une année à l'autre, on constate que aur le profil V, en
1974-» les températures de la couche o. 15 m ont éfcè plus petites
par rapport à celles de 1972. Par contre, dans la couche profonde,
les valeurs ont été plas grandes (Fig. 8 to et e), reflétant l*in-
fluence d'un hiver doux.

Les cartes isothermes nous permettent de remarquer qu'à
l*exception de l*horizon lo m, les différences spatiales sont
relativement petites (Fig. 9»lo). La distribution des isothermes
pour la couche lo-5o m suggère l'influence, dans la zone Sf.Gheor-
ghe, de la pénétration .13. 'eaux plus profondes, attestée par les
températares plus basses*
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LB RBGrIBB THSmtIQOT EKSDÂKÎ L'ÂUSOMIS

. Peadant l? autoîa&etdA -a& safssidissemeat -dea eaax -aapes-
fie telles, l® s valsiues au la . tsapéra'fcaz® â© la couche o-5e a '. oà,
en été, les vari&'feions oat é-fe® txes gsraaâss ° présen1;ent de -pè-
ti-feee oscillations, et les dtifférences ®nte© la zone côtière el;
le large du plateaa confciaental deyisanent petites (Tableau 4).

Tableau 4

Limites des valeurs da la température dçi l'eau %aïine

enregistrées peaâ.ant l'aatonne aa littoral aoaaain de la aea
Noire daas les aaaées iç?l " 1974

«BnsseçssssRsascasBBseaaassassasesaas;

Prof*

n o

.î Hm dla'fcanee de la eô1;a

aiiiimaai maxinua

;sssss3aassa;asasscasa=saaiB3sa=ssaa

fin-7o Mm distança da la .cSte

mflTl-mtia

0

ïÏ
26
50
59

loo

11, 8?
12;5o
12;4?
12*95
9, 5^

?-5. 5o
15.99
^Î69
l^»^
U, 55

toinimua

15, 20
12;8o
3-2, 75
î 2, 41
12,44
8, 12

?i

14»?9
15, 15
15, 14
15, 15
15,12
9. 65
8;2?
8;65

!astsas==tEssi

Dans la couohe 5o-loo fflètres<)tout comme dlans les autïes

saisonSî les variations de la t;empés&t;ace ont été pe'bites. On
ren&rque à l'horizon 5o n, ainsi le nlnimun qtte le maximun ont été
plus élevés que pendant l'âté (Ta'bleaiax 3»^)»

Les différences entre le aordet; le sud d.a littoral
ainsi que d'tms aanée à l'autre, sont a leur tîoiu?- plus atténuées
pendant l'automae par rapport aux aa-bres saison6 de l* année
(yjLg. ll).

Les données pea nom^ïeases poar eeïte saison n'onfc
pas permis de dresser les cartes horizontales avec les valeurs
moyennes de la tesipérature.

OONOLTJSIOITS

Les recherclies conceraan-b le règtne tliermiqae des eaax
narines effectuées sar le plateaa continental roainaia de .la-mer
Boire . pendant les a&aées 1971-1974 ont mis en relief les sui-
gantes conclasions»
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Pendant l'hiver, ày^e la zone littoral® (5 ssilles na-
rias distance d® la e5te) la tempéra-bure des eaux marines de la
couche 5-2o a peut tiitBiaues aa'-dessoas de 1°0, tandis qu'au large
(6o-?o ailles narins) elle se aaiatiaat dans la même couche au-
dessus de. 6 G, étaat supérieure aux inasd-iaa sigQalées àans la zone
littorale.Les différeiuîss des valeurs entre la surface et le foad

sont en général petites surtout au large de la zone étuâiée, oe
l'on remarque un processus avancé d'tiomogénéisation tliemique.
Ii'iiifluence de la terre et des eaux du Danube dètermtne vas. xe-

froidisBemeïi. t plas fort dans la partie nord et ouest du litto -
rai roumain.

Au printemps, l® segS. me thermique présente de graiides
différences d'une aimée à l'autre, sartout dans la coache o-lo a
ou l*amplitude des oscillations des valears - pour le même hori-
zon -. arrive . lusqa'à 15, 98° dans la zone littorale et 7»6o0 au
large. Les variations plus fortes enregistrées dans la zona lit-
torale s'expliquent d'une part par réchauffement plus fort de
l*eau, et d'autre part par l'iafluence de l'upwelling.

En été, l*échauffeaenl; puissant des eaux superficielles
jusqu'à 26, 70°0 produit dans la coache 5-2o m de la zone li.tto-
raie de grandes oscillations de la température, l*amplitude ar-
rivant jasqu'à 17, 55 à l'horizon lo m. Au large du plateau con -
tinental les variations des valeurs pour le même horizon ont été
au-dessous de 5 0, à l'exception de la profondeur de 2o a environ
laquelle se situe la thermocline.

L*automne se caractérise par l*existence dans la couche

o-5o m des plus petites variations de la température de l* eau
marine, entre la zone cStière et le large, ainsi que d'une anaée
à l'autre.

L'enseiable des données obtenues met en évideiuse que la

température de l* eau marins présente de grandes variations en
temps et en espace sur le plateaa continental roumain de la mer
Noire, comme suite de l*influence des conditions di.matologlques,
de l'apport des eaux du Danube et des courants mariiis*
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